Chapitre 3 : les combustions

Objectif A4 : Réaliser une expérience de combustion.

Objectif A5 : Décrire une expérience de combustion.

Objectif A8 : Connaître le danger des combustions incomplètes.

Objectif A9 : Reconnaître un précipité 

Nous allons maintenant voir la principale utilisation que fait l’homme du dioxygène : l’utiliser lors de réactions de combustions

En effet, toutes les combustions classiques utilisent du dioxygène : le chauffage, la gazinière, les moteurs thermiques…

Nous allons ici comparer différentes combustions dans l’air puis dans le dioxygène pur.

I La combustion du carbone

	Si manipulation professeur :
	Nous prenons un morceau de carbone (charbon de bois) que nous faisons rougir sur une flamme, puis nous le retirons de la flamme et le laissons à l’air libre.

On observe que le rougeoiement va en diminuant.

Nous prenons un morceau de carbone (charbon de bois) que nous faisons rougir sur une flamme, puis nous le plongeons dans un flacon rempli de dioxygène pur.

On observe un jaillissement d’étincelles, comme un feu d’artifice.

La combustion fini par s’arrêter.

On constate que le morceau de charbon a fortement diminué.

Nous avons la réaction chimique : Carbone plus dioxygène donne quelque chose

Pour caractériser ce quelque chose, nous allons utiliser un test déjà utilisé en 6ème en SVT et en 5ème en Sc Physiques : le test à l’eau de chaux. Celle ci se trouble en présence de dioxyde de carbone.

Il suffit de prélever le gaz présent dans le flacon à l’aide d’une seringue à la fin de la combustion (extinction du morceau de carbone) et de le faire buller dans de l’eau de chaux.



	Si manipulation élèves :
	Voir le TP correspondant


II La combustion du fer

Mêmes manipulations que précédemment mais avec de la paille de fer en lieu et place du carbone.
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Nous avons la réaction chimique : Fer plus dioxygène donne quelque chose

On pourra montrer la présence d’oxyde métalliques par pesé de la paille de fer avant et après combustion (uniquement dans l’air ambiant : dans le dioxygène pur, il et projeté sur les parois…)

Conclusion

Le dioxygène est l’élément déterminant de l’air lors d’une combustion : lorsqu’un feu s’étouffe, c’est en général à cause d’une mauvaise ventilation ; lorsque vous faites un effort en anaérobie (résistance, 100 mètre…) vos muscles sont performants moins longtemps puisqu’ils ne sont plus irrigués en dioxygène.

Il faut cependant prendre garde aux combustions incomplètes, c’est à dire celles se déroulant avec un déficit de dioxygène : dans le cas d’un effort physique, il y a alors une forte production d’acide lactique, à l’origine des crampes et courbatures. Pour un chauffage, il y a alors formation de monoxyde de carbone, gaz toxique et responsable de plusieurs morts par an.

Conseils de sécurité pour la manipulation :

Le plus grand risque existant dans cette manipulation est que le récipient contenant le dioxygène explose et ne blesse les élèves, qui ont en général les yeux au niveau du flacon car ils sont assis lors de la manipulation de l’enseignant…

Plusieurs possibilités pour éviter cela :

Mettre des lunettes de protection à tous les élèves,

Utiliser un écran protecteur en plexiglas,

Utiliser un flacon en verre épais,

Mettre du sable au fond du flacon (si on le remplis par déplacement d’air) ou de l’eau (si on le remplis par déplacement d’eau).

Remarque : si le flacon est rempli par déplacement d’air, la réaction est en général moins vive que par déplacement d’eau, ca il y a alors toujours un mélange dioxygène / diazote.

Remarque bis : réaliser la combustion du magnésium en ruban peut se révéler très pratique dans la démonstration du quelque chose apparaissant après la réaction car il n’y est pas besoin d’apporter d’autres tests : l’oxyde de magnésium formé est une poudre blanche nettement visible.

